
 
 

Témoignage d’un producteur dans le Pas de Calais,  

ayant participé à la formation « Produire Bio en Hauts de France » 

Régis Marien est agriculteur dans le Pas de Calais à Cauchy-à-la-Tour (62). Dans le cadre 

d’une réflexion sur une conversion possible de sa ferme en AB, Régis a participé l’an 

dernier à plusieurs formations proposées par les Chambres d’agriculture des Hauts de 

France. La première formation « Produire Bio en Hauts de France » est la porte d’entrée 

utile pour découvrir l’agriculture biologique régionale.  

Comment avez-vous connu les formations de la Chambre d’agriculture ? 

Par le carnet de formations que je reçois par courrier chaque année. J’ai remarqué qu’il y 

avait une partie sur l’agriculture biologique, et comme j’avais en tête de passer une partie 

de mon exploitation en AB, je me suis donc lancé… 

Pourquoi vouloir faire ces formations ? 

Je pensais me convertir à la bio et il fallait reprendre les bases à 0. Durant mon cursus scolaire j’ai eu beaucoup 

plus de cours sur les produits phyto que des cours approfondis sur l’agronomie. Il faut aborder les choses avec 

humilité pour mieux repartir. 

Qu’en avez-vous pensé ? 

Pour ma part cela a été enrichissant sur le plan technique mais aussi personnel, la rencontre avec des 

professionnels. Les différents modules sont bien conçus, dans la même durée (1 journée). Ils sont cohérents dans 

leurs cheminements même s’ils restent perfectibles. D’ailleurs, j’ai aimé la remise en question des formateurs en 

fin de journée demandant les points à améliorer pour les années suivantes. De plus, les formateurs sont 

également des conseillers terrains et restent à notre écoute. Tout se fait dans l’échange, nous pouvons donc 

partir de notre propre système d’exploitation et se projeter vers l’avenir et la conversion en AB. L’ensemble des 

informations fournies répondent à nos besoins, et surtout reposent sur des ressources « locales ». Je suis reparti 

avec une « mine » d’informations. 

Et pour l’avenir ? 

J’aimerai à l’avenir avoir des formations « focus » sur une ou deux cultures en particulier, je vois que le travail 

est déjà en route avec par exemple une formation sur la betterave sucrière. J’espère qu’à l’avenir ce programme 

va s’étoffer. 

Comment cela t’a-t-il permis d’avancer dans votre conversion ? 

Cela a confirmé mon intention de passer en bio, voire même d’accélérer les choses. J’ai remis en conversion 

quelques hectares en plus cette année. En réalité cela n’est pas si compliqué.  

Et le catalogue 2020 ? 

Je viens de le recevoir et directement j’ai consulté la partie concernant l’agriculture biologique. Je vais continuer 

le cursus avec de nouveaux modules pour acquérir davantage de connaissances agronomiques. La formation 

n’est pas une perte de temps, c’est un investissement pour le long terme. 

Témoignage recueilli par Sébastien FLORENT,  

Conseiller AB pour la Chambre d’agriculture du Nord Pas de Calais 

 

 

 

 


